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'HL’Hôpital de St-Basile Fete Ses 

Noces d’Or

diet plus d’un quart de tiède. 
Séus la direction intelligente et 
patriarcale de Mgr Dugal l'éta
blissement prit un essor merveil
leux, opéra dans le Madawaska 

transformation dont il ae- 
difficile de mesurer la gran- 

dêur ou de caluculer les effets 
héureiuc.

• Q. LA BANQUE PROVINCIALE
DU CANADA

. Siege social : MONTRE A T.

Capital autorise 
Capital Paye - 
Fonds de Reserve et

Profits Accumules S1.S2S MJI
л-й? вп®®®гв*1в* dans les provinces de 
Qoébee, Ontario, H ou veau-Brunswick 
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‘ Le Premier Ministre aaaiate 
à l'Exposition et feit un 

magnifique discours. et4
\ і Le Premier Ministre Véniot 

vrit l’exposition de Woodstock, 
semaine dernière per un dis

cours d’une importance vitale. Il 
lémontra le progrès marqué que 
it le province dans son agricul
ture et son commerce. Plusieurs 
InfluAces extérieures ont essayé 
de diminuer les efforts des fer
miers et des industriels dans la 
voie du progrès, depuis quelques 
années. Dans la province, les pee- 
simistres, qui ne peuvent jamais 
voir une augmentation ou un pro
grès, ont demandé et demandent 
encore un changement. Il existe 
un certain groupe qui croit que 
certaines autres parties du Domi
nion sont organisées pour 
détruire, (tour nous tromper, pour 
aqqs faire disparaître 
industriel ; et ces gedsf ont lésé 
et prêchent une union des provin
ces Maritimes contre le monde 
entier.. Nous avons aussi cette 
classe de politiciens, conduits 

par le chef du parti conservateur 
qui, après avoir faillit misérable
ment en tout ce .qulla ont entre
pris pendant leur séjour dans l’a
rène politique, ne voit le salut de 
la province que dans une union 
politique des provinces Mariti
mes avec, évidemment 1a capita
le à Halifax, N. S. Et les pessi
mistes du commerce et les pessi
mistes de la politique travaillent 
la main dans la main.

Le Premier Ministre présenta 
la situation d’une manière claire,' 
encourageante, avec franchise. 
Voici les faits tels qu’il les pré
sente:

Produits de ferme, 1921, au N. 
B.: $58,000,000; Nouvelle-Ecosse, 
$38,000,000.

Nouveau-Brunswick, Exporta
tion, $113,000,000; Importations: 
$♦1,000,000. •

Nouvelle-Ecosse, balance du 
commerce, $29,000,000; Nouveau- 
Brunswick, balance $72,000,000.

Le.N.-B., a inverti dans Indus
trie du bois $65,000,000; il a 254 
moulins, cinq manufactures de 

pulpe et deux pour papier.
Lee pertes encourues pendant 

la dernière crise dans les provin
ces sont comme suit: Nouvelle- 
Ecosse: $21,000,000; Ile du Prin
ce Edouard: $5,000,000; Québec; 
Nouveau-Brunswick : $UjOOOyOOO.

Cet chiffres perlent deux mê
mes et montent qugjiotre situa
tion est loin d’être lamentable 
comme le pensent, le disent et le 
crient certain» politiciens 
vateurs. La seule déprédation 

" qu’à subie la province est chat ces 
politiciens qui se cherchent 
place dans la vie publique an dé
pend de l'Intégrité de l’adminis
tration provinciale.

0

. ao—En vertu de règlements particuliers à cette
i“4";les “8“*» «>=6^ à -on département d’|£uj! 
gpe sont contrôlés par un comité de censeurs 
sieurs examinent mensuellement 
en rapport avec ces dépôts, assurant . 
santo la pins grande protection possible.

8o—Pour ta commodité de tons, dmdérôts de VmL 
depu‘*un doI1*r (*I O°) *°nt accepté»eeSTTÜT??.,

Deny ou plusieurs personne» peuvent anwri
qn compte conjointement ------- ;——--------
Nous sollicitons

lètres,
l’invalides,
naïade.
>sse vente 
e. Surveil- 
s sauverez 
d’un.
LL. / es placements laite, 

— ’|«r dépu-ainsi

B.
Cinquante ans se sont déjà écoulés depuis l’ouverture 

de cet humble mais mentante institution.
z

Succursale à Edmundston :

I

Affaires Municipales
nousLes 2, 3 et 4 octobre, l’Hotel 

Dieu, de- St-Basile fêter*, lç cinq- 
quantième anniversaire de sa fon
dation. A se propos, nous nous 
inspirons dans “l'Histoire du Ma
dawaska” pour donner quelques 
notes historiques sur l’Hôtel-Dieu 
de St-Basile.

La semaine dernière nous avons publié un tableau montrant quatre гсіфешс^ Hospitalière de 

1 évaluation de 1912-1923, et la taxe ipiposée par la ville pour sub-r l’Hotel-Dieu de Montréal, arri- 
venir aux dépenses d’administration. vèrpnt à St-Basile. Elles étaient

En examinant ces choffres, nous constatons que l’évaluation ПогаЬге de sept: La Révérende 
qui était de $861,100., en 1912 avait monté à $1,981,300 en 1923. Cette
différence ne représente pas uniquement une augmentation causs-e. Colette, Philomène, et Rachel! 
par la construction de nouvelles propriétés, mais est le résultat du L’ouverture des classes et de l’ho- 
travail des évaluateurs qui chaque année s’efforce d’estimer les biens Pita;l ne se fit 
imposables à leur valeur réelle. vante. En І880

Cette année la propriété foncière est évaluée à 60p.c., de sa va- remP,a<a.la Mère Davignon com- 
leur marchande, lorsqu’elle n’était que **.=., en 1912. Ce vingt pour КДТпГт^е »й^ие“ 
cent d augmentation que nous Constatons dans l’évaluation n’est du L.-A. Dugal succéda au graâri- 
qu à une manipulation de chiffres. Il n’en est pas .de même pour le vicaire Barry à la cure de St-Ba- 
montant de la taxe qui de $7,500., en 1912 a atteint la somme de si,e- A Partir de ce moment, Mgr 
$65,000 en 1923. Dugal devint l’âme dirigante de

La ville qui fonctionnait avec $25,000 il y a dix ans, exige main- If c°m™u.naut* dont il est encore, 
tenant upe somme de $100,000 par année pour son administration. Wrouvent^étT le premier 

La difference est du en grande partie a une somme de $40,000 que phare allumé sur la montagne, Il 
nous aurons désormais à payer annuellement, représentant l’intérêt a été le feumatinal quia réchauf* 

/ des montants empruntés par la ville et employés à la construction Ie berceau d’une colonie. L’Ho- 
de l’aqueduc, du .système électriquç, des égouts, des trottoirs per-l 1tel"DieZa ,e seul Ttfn& Pour 
manents, etc.,..... X |les malades de tout un pays pen-

Periode, Eau, Electricité, Egout, H. de Ville, Rues, Trottoirs Total ™
1010-12 75,535.26; 85,725.87 16126113

4,183.951. 2,118.71 23,042.12 3,75a00 33094 »
1918 _ 17,128.35 X 2769.33 37,793.01 57тпт

7,568.11 1,926.52 70701.88- 2.174Л5 -» 81B70.56
15,966.93 15,603.75 17799.23 6,908.18 ■__ 5678009

127,625.04 12770.62 6,321.35 24,09077 33,095.97 20340375
54,383.19 2,116.60 , 1,702.97 28877

302,39073 122.933.40 156,960.56 3,750.00 33,46177 éS2S9213
Nous reviendrons sur le même sujet, la semaine prochaine.

<

• H. BonrgQin, g»imat kart.du monde F

Evaluation et Taxe
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\ que l’année sui- 

la Mère Mainet Avez-Vous Vu Le Nouveau 
McLaughlin-Buick 1924?

z
Nouveau à tout point de vu Un moteur nouveau et 

plus puissant— Une apparence nouvelle et plus belle. Un 
fini nouveau et meilleur; avec les freins McLaughlin-Buick 
,ur lustres roues et plusieurs autres accessoires.

Mais comme toujours un McUughlin-Buick avec toute

Le McLaughlin-Buick 1924,

r

L
-S

quatorze modèles 
pourvoit tant chez le Master-Four que chez le Méater-Six, 
à toute» sortes de vogages, avec toutes les améliorations' « 
qni le rend le char le plus avancé.

Tant que vous n’aurez pas

avec sesI
t

1917 , , vu et ne vous serez pas pro
mené» dans un McLaughlin-Buick 1924, vous ne réalisez' 
parcouraient ce» chars ont révolutionné l’inductrig de l’au-1919

1920
1921 Venez les vdir et essayez-les. -i/

--------7Г- 1 -
CREIGHTON and RIDLEY LTOj X ’ 

Destributenrs ;
; N. в.

1922
g

WOODSTOCK

Congres Eucharistique A Quebec omphe resplendissant qui s’éle
vaient sur le parcour de la.proees-

аі’ййї H™E53E”HE
гіГаГАЙd’UH Pr^mttio”! ïriTSSî
Il serait dS de’dehneTtrae n’avait iamai f t -°°

«iœ ї-ВтаЕбЕ ййжНTJgMÉî
І 3F ^ « EESrEE

Les décorations qui ornèrent r. iourné# A» ^ ^°вГ ** *^°*rc et
les murailles des maisons et des ' du_Cou. de triomphe
édifices publics, les arcs de ti? “T* ÏÏÏS** henne PréPar»t*0u Au delà de

cérémonie^ celle de la bénédb toutes le» espérance»; au delà de

tout ce que des paroles humâmes 
pourraient exprimer, U cérémo
nie de dimanche dernier fut le 
triomphe de l’Eucharistie. Qué
bec a offert à Jesus-Roi le phis 
magnifique hommage qu’il lui é- 
tait possible de loi rendre, un hom 
■age émouvant que Гоп déplore 
de ue pouvufc décrire avec Гжс- 
ew^et h couleur quH convien-

CS.’S-Æïï’i'ÏÏÏÎÜ
“TTU’
«*é« chrflea de le vieille canitoV 
et tout le Québec еаЙмйТГТі 
v«t être h

ÜHLA CLOTURE A EU LIEU 
DIMANCriË DERNIER 
PAR UNE PROCES 
SION GRANDIOSE.. 4É

Dimanche dernier a eu lieu la 
cloture du grand Congrès Eucha
ristique provinciale à Québec.Plus 
de 150,000 personnes venues de 
toutes les parties de la'province 
dé Québes et d’ailleurs. ont assis
tées aux céréhioniés, sur les Plai
nes d’Abrahm. Près, de 50,000 

hommes prirent rang dans la pro
cession a travers les rues de la

щ

Dana les divers démonstra- 
- qui eurent Heu la semaine 
Jee, les représentants de 

ITitat ont tenu à prendre une part 
Mffve et a ae joindre a l’Eglise. 
П» ont contribué dans une large 
mesure à la décoration des

1
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